
GENÈSE 1.26-31 ; 2.7   L’ORIGINE DE L’HOMME

INTRO   Rappel : 1) Alors que d’après toutes les cosmogonies de l’Antiquité, l’univers et la terre étaient 
éternels (car on ne concevait pas que tout ce qui existe puisse provenir de rien du tout, Genèse 1.1 affirmait 
– déjà il y a environ 3500 ans ! – que l’univers a eu un commencement (il a été créé), fait reconnu par la 
quasi-totalité des scientifiques depuis seulement une cinquantaine d’années !    
2) La théorie de l’évolution proposée par Darwin pour expliquer l’origine de la vie et des espèces n’a 
jamais été autant contestée par de grands scientifiques qu’aujourd’hui – malgré l’impression donnée par 
les musées, les manuels scolaires et les médias.
Sa plus grave faille se situe au tout début : L’ORIGINE DE LA VIE – la plus simple cellule vivante est 
une usine compliquée capable de survivre et de se reproduire seulement si dès le début ses nombreuses 
machines chimiques sont toutes présentes et en parfait ordre de marche.
Le code de la vie (l’ADN) de la cellule la plus simple comporte des centaines de milliers d’informations 
alignées dans le bon ordre ; à plus forte raison, il en est de même des espèces végétales et animales et de 
l’être humain infiniment plus complexes.
                    Mathématiquement, il est aussi inconcevable que toutes ses informations aient pu s’écrire 
d’elles-mêmes sans Créateur qu’un logiciel informatique puisse s’écrire tout seul sans concepteur humain !

En ce qui concerne L’ORIGINE DES ESPÈCES, les 2 seules EXPLICATIONS proposées n’expliquent 
rien :

1. la sélection naturelle opère certes parfois à l’intérieure d’une espèce, mais elle ne créé jamais de 
nouvelles espèces ; 
2. les mutations génétiques sont rares, temporaires, néfastes et souvent fatales.

Il manque même de PREUVES que l’évolution s’est produite (sauf à l’intérieur d’une même espèce).
- Des millions de fossiles ne révèlent aucune forme intermédiaire, aucune espèce de transition.
- Les fossiles révèlent soit des espèces parfaites mais disparues, soit des espèces identiques aux espèces 
actuelles.  
- Les « chaînons manquants » proposés se sont révélés ne pas l’être en réalité, voire même parfois avoir été 
délibérément trafiqués !

C’est tout aussi vrai pour L’ORIGINE DE L’HOMME, sujet capital
•  du grand récit de la Bible qui insiste sur la création directe par Dieu d’Adam et Eve, 1er couple humain,
et du rôle clé joué par ces ancêtres de toute l’humanité actuelle pour la suite des événements (cf. Rm 5.12-
21 !) 
• pour chacun de nous : D’où venons-nous, nous autres être humains ? Qui sommes-nous ? Qui suis-je ? 
Il n’existe que 2 réponses:

     -   soit nous ne sommes que l’aboutissement d’une évolution survenue par hasard suite à des millions de 
mutations génétiques ; dans ce cas ni nous-mêmes ni l’univers n’a la moindre raison d’être ; les autres 
n’ont pas plus de valeur que nous, à savoir aucune ; …
    -    soit nous sommes la création délibérée d’un Créateur tout-puissant, infiniment intelligent, aimant ;

                     dans ce cas nous existons parce que Dieu l’a voulu et afin de le connaître ; les autres ont autant de 
valeur que nous = immense !
                                                                                                                                                                       
Comparons ces 2 réponses…

A. L’ORIGINE  DE  L’HOMME  D’APRÈS  LA  THÉORIE  DE  L’ÉVOLUTION

Selon Darwin, l’homme n’est que l’aboutissement d’une évolution qui, partie d’un organisme vivant très 
simple, a abouti à l’homme.
Aujourd’hui les musées, les manuels et les médias voudraient nous faire croire que cette théorie est un fait 
scientifiquement incontesté. 
Or de grands scientifiques reconnaissent qu’on  peut seulement y croire, car il manque à la fois de 
preuves et d’explications et que la seule raison d’y croire est qu’il est inacceptable pour un scientifique 
de recourir à « l’hypothèse » d’un Créateur !!!   



Par ailleurs les paléoanthropologues évolutionnistes rêvent de devenir aussi célèbres que Darwin lui-même
en tant que découvreur du célèbre chaînon manquant entre le singe et l’homme. 

        Exemple célèbre : en 1910 « l’homme de Piltdown » découvert dans le sud d’Angleterre fut 
accueilli avec enthousiasme et pendant 40 ans par la plupart des paléontologues comme l’ancêtre de 
l’humanité ! Or…
   - 40 ans plus tard des datations au carbone 14 firent remonter le crâne à l’an 1500 ou 1600 et la 
mâchoire au 19ème siècle ;
   - de plus le crâne fut celui d’un orang-outang, la mâchoire avait été colorée pour lui donner la même 
couleur que le crâne, et les dents avaient été limées pour imiter l’usure propre aux dents humaines ! 
Ainsi, le prétendu ancêtre (anglais !) de l’humanité était en réalité le produit d’une supercherie ! 
Elle n’a été ni la 1ère ni la dernière !
Cet exemple montre non seulement que, comme tout le monde, des scientifiques peuvent se tromper et 
se trompent souvent (on vient de corriger l’âge de l’univers et de la terre de 15 % !), mais aussi  – ce qui 
est grave – que certains peuvent tromper délibérément leurs collègues et le monde en général – soit en 
inventant des « preuves » (afin de devenir célèbres) soit en taisant des données allant à l’encontre d’une 
théorie à laquelle leur nom est attaché ou qu’ils souhaitent voir triompher pour des raisons personnelles ! 

              [Pourquoi seules des évolutionnistes convaincus ont-ils le droit de voir de leurs propres yeux les 
restes de la célèbre « Lucy » ?]

Que faut-il penser des espèces supposées humaines censées avoir vécu il y a des milliards – ou au moins 
des centaines de millions – d’années ?
Rien ne prouve que ces espèces se soient transformées l’une dans l’autre : 
• Comme pour les diverses modèles de voitures, une ressemblance évidente entre des espèces ne prouve pas 

leur descendance !
• Les études les concernant se basent sur un tout petit nombre de fossiles et rarement sur un squelette entier.
• Leur présentation doit beaucoup à l’imagination : un même crâne donne un visage très différent selon la 

forme des parties molles.
• Ces diverses espèces sont apparues subitement, puis sont restées sans changements apparents, avant de 

disparaître.  
Les différentes espèces de « pré-hommes » (hominidés) (« homo ») comme Pithécanthrope, Sinanthrope et 
l’homme de Neandertal sont apparues subitement et sont restées sans changement notable avant de 
disparaître et d’être remplacées. Appelées « homos habilis, homo faber, homo erectus », etc. et témoignant 
d’une réelle intelligence et même d’une habileté dans la fabrication d’outils simples, elles ressemblaient 
certes physiquement à « l’homme moderne » (homo sapiens sapiens), apparu subitement il y a environ 
30 000 ans, 

MAIS « l’homme moderne » diffère de ces « prédécesseurs » (sans doute, malgré leur nom, tous des 
singes) en 7 points :

1. Il fabrique lui-même des outils compliqués.
2. Il emploie un langage articulé et abstrait.
3. Il établit des lois pour régler la vie en société.
4. Il accumule une culture et la transmet de génération en génération.
5. Il s’engage dans des pratiques magiques ou religieuses.
6. Il a une conscience morale et le sens des valeurs. 
7. Il s’embellit et embellit son environnement…

B. L’ORIGINE  DE  L’HOMME  D’APRES  LA  BIBLE

De façon remarquable, la Bible anticipe (certes dans le langage pré-scientifique employé aujourd’hui 
par tout un chacun), les faits véritables établis par la science concernant l’origine de l’homme, à 
savoir :

1. L’homme est apparu en dernier : la géologie et la Bible sont d’accord sur l’ordre suivant
1. la végétation, 2. les animaux aquatiques, 3. les oiseaux, 4. les animaux terrestres, 5. l’homme.



Rappel : celui qui doit ranger sans faute 5 objets dans un ordre précis a seulement 1 chance sur 120 de 
réussir !  

 2. L’homme ressemble physiquement aux animaux (cf. leur création au même 5ème « jour »).
     En effet le besoin de se nourrir, de respirer, de se reproduire dans le même environnement terrestre 
explique ces ressemblances.
     Encore une fois ces ressemblances ne prouvent nullement l’existence d’un ancêtre commun (des voitures 
de types différents ont des pièces similaires voire presque identiques, car toutes ont besoin de rouler, de 
changer de direction, de s’arrêter, etc., mais une suite d’accidents ne transformera jamais une 2 chevaux en 
une Mercedes – même en un million d’années ! 

 3. Comme les animaux, l’homme a été créé à partir d’éléments chimiques que l’on trouve dans le sol 
(2.7)  
Les éléments de base dont l’homme est constitué (carbone, azote, oxygène, hydrogène, etc.) sont les mêmes 
que ceux du monde inanimé. 
Seul leur arrangement extraordinairement complexe donne des molécules propres à la matière vivante : 
protéines, enzymes, etc.

4. L’homme n’est pas à classer parmi les animaux, même physiquement : étant le seul mammifère 
complètement bipède – grâce à des pieds très différents de ceux des animaux, il peut se tenir, marcher et 
courir debout ; cette station debout lui permet d’accomplir beaucoup de choses avec ses mains ! – mais 
surtout à cause des 7 différences déjà signalées, rendues possibles par son cerveau plus gros que celui 
des singes.

Comment la Bible souligne-t-elle la supériorité de l’homme par rapport aux animaux ?
Remarquons les 8 faits suivants :

1.  La création de l’homme est l’activité finale de la « semaine » de création.
2.  La création de l’homme occupe plus de place que tous les actes créateurs précédents (v 26-30).
3.  Le verbe « créer », utilisé précédemment uniquement au vs 1 et 2, y est employé 3 fois (v 27).
4.  Cet événement est précédé par une délibération de Dieu avec lui-même : « Faisons l’homme… »  

(v 26).
5.  Seul l’homme est créé « à l’image et à la ressemblance » de Dieu (v 26 et 27).
6. L’homme est chargé de gérer la terre et les animaux (v 28).
7.  Le parallélisme de v 27 suggère qu’il s’agit d’un morceau de poésie célébrant l’importance de 

l’événement (cf. 2.23).
8. C’est seulement après avoir créé l’homme et la femme que Dieu trouve tout ce qu’il a fait « très 

bon » (v 31).

Le point le plus important est celui évoqué au v 26 et 27: seuls l’homme et la femme ont été créés à 
l’image de Dieu.
L’homme n’est pas Dieu, il n’est pas un petit dieu, mais à certains égards il ressemble plus à Dieu qu’aux 
animaux. 
Il existe différentes espèces de végétaux et d’animaux, mais il n’existe pas différentes espèces d’êtres 
humains.
La seule différence, certes très importante, entre les êtres humains est la différence de sexe (v 27). Nous y 
reviendrons au ch 2.
Le texte insiste aussi sur le fait qu’à la fois l’homme et la femme ont été créés à l’image de Dieu (v 26).
À quels égards l’homme et la femme ressemblent-ils à Dieu ? La Bible ne le précise ni ici ni souvent 
ailleurs.
- Ep 4.24 et Col 3.10 évoquent l’image de Dieu en termes moraux et mentaux (justice, sainteté et 
connaissance), mais laissent entendre que ces aspects ont été perdus lors de la Chute, car ils appartiennent à 
la nouvelle nature du chrétien.
- Néanmoins, la Bible affirme que tous les êtres humains, même déchus, portent encore l’image de Dieu 
(Gn 9.6 ; Jc 3.9).



De quelles façons même des êtres humains déchus et non nés de nouveau ressemblent-ils encore à 
Dieu ? 
Voici quelques possibilités suggérées dans Genèse 1.26-31 :

1. Tout comme Dieu peut délibérer en lui-même (« Faisons.. ») – d’autant plus qu’il est Père, Fils et St-
Esprit !  – de même l’homme a un caractère personnel grâce à sa capacité très développée de penser, de 
sentir et de choisir. 
2.  Dieu peut s’adresser aux animaux (v 22), mais seul l’homme peut comprendre Dieu et lui répondre 
(3.9); tout comme lui seul peut communiquer verbalement, abondamment avec un autre de son espèce. 
3.  Seul l’homme est capable d’être chargé par Dieu de « dominer » (= gérer, administrer, 2.15) la terre 
et les autres espèces (v 26, 28).
4.  Enfin, seul l’homme a le privilège de pouvoir engendrer d’autres êtres humains porteurs de l’image 
de Dieu (cf. 5.3).

  
QUELLE IMPORTANCE ?    L’idée que l’on se fait de l’homme à d’immenses conséquences…

1° POUR LES RELATIONS ENTRE LES HOMMES
     Quand on classe les hommes parmi les animaux, il arrive…

• soit qu’on veut accorder aux animaux des droits égaux ou supérieurs à ceux de l’être humain
       – parfois de façon amusante : la Suisse a voté que tout cochon doit disposer… d’une douche !
       – parfois de façon grave : en menaçant de tuer ceux qui testent sur des animaux des médicaments utiles 

aux hommes.  
• soit qu’on traite des êtres humains comme des animaux ou pire encore…

– c’est au nom de l’amélioration de l’espèce humaine que les Nazis ont supprimé des millions de Juifs 
considérés comme des sous-hommes, voire comme des rats !...
En revanche, quand on considère tout être humain comme créé à l’image de Dieu, on reconnaît que 
– même l’être humain le plus ordinaire a droit à un respect total,
– et même le plus faible (physiquement ou mentalement) a droit à la même protection, et ceci dès sa 

conception.
       
2° POUR LA RELATION AVEC DIEU
     C’est parce que nous avons été créés à l’image de Dieu que

• nous avons le devoir d’obéir à Dieu et de lui rendre grâces de sa bonté
• si nous refusons de le faire, nous sommes totalement inexcusables
• si nous nous rebellons jusqu’à la fin de notre vie, Dieu ne nous anéantira pas
• cependant Dieu a envoyé son Fils comme un être humain pour nous racheter
• et il fait habiter son Esprit dans les croyants afin de restaurer pleinement son image 

en eux.
Qui sommes-nous ? Pas simplement de gros singes un peu plus évolués, mais les merveilleuses 
créatures d’un merveilleux Créateur !!! 
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